
La prière du para.

Avant l'avènement du christianisme, les païens s'adressaient à une multitude de 
divinités-patronnes des éléments et de quasiment toutes les activités terrestres, 
auxquelles ils présentaient  une  offrande ou sacrifiaient une victime expiatoire; le 
résultat de ces intercessions divines devait laisser quand même à désirer.

Aujourd'hui, pour le chrétien, s'adresser au 
Seigneur pour le glorifier, lui rendre grâce ou le 
remercier d'un bienfait est pratique habituelle et 
recommandable. Elle se distingue d’une démarche 
visant à invoquer les cieux avec des intentions plus 
«terre à terre» -par exemple,  St Vincent pour un 
chais bien rempli - ou tout autre saint du calendrier 
selon les soucis du moment.

Ce qui frappe à la lecture de la prière qui suit, c'est la démarche inverse, 
totalement inhabituelle dans le désintéressement. En voici le texte: 

«Je m'adresse à toi, mon Dieu,
car toi seul donnes ce que l'on ne peut obtenir que de soi. 

Donne-moi mon Dieu, ce qu'il te reste, 
donne-moi ce qu'on ne te demande jamais. 

Je ne te demande pas le repos, ni la tranquillité,
ni celle de l'âme, ni celle du corps ; 

Je ne te demande pas la richesse, ni le succès, ni même la santé. 

Tout ça, mon Dieu, on te le demande tellement que tu ne dois plus en avoir. 
Donne-moi ce qu'il te reste, donne-moi ce qu'on te refuse. 

Je veux l'insécurité et l'inquiétude, je veux la tourmente et la bagarre, 
et que tu me les donnes définitivement, 

pour être sûr de les avoir en permanence, 
car je n'aurai pas toujours le courage de te les demander. 

Donne-moi, mon Dieu, ce qu'il te reste, 
Donne-moi ce dont les autres ne veulent pas, 

mais donne-moi aussi le courage, et la force et la foi, 
car toi seul donnes ce qu'on ne peut obtenir que de soi... »

L'auteur de ces lignes a été exaucé. Lorsque ses camarades l'ont 
enveloppé dans sa voilure pour l'inhumer en 1942, ils ont trouvé dans la tenue de 
combat d'André Zirnheld, parachutiste F.F.I. tombé en Libye, cette magnifique 
prière, devenue depuis celle des troupes aéroportées françaises. 

Une nouvelle année pastorale, un nouvel élan !
Une année pastorale vient de s’achever et une nouvelle s’ouvre 
devant  nous,  marquée  notamment  par  un  changement 
important pour notre diocèse : la nomination de notre nouvel 
évêque  de  Verdun, 
Mgr Joseph de Metz-Noblat.

Cette nouvelle année est porteuse d’avenir et d’espérance pour 
nos  différentes  communautés  paroissiales.  Les  Équipes 

d’Animation Pastorale (EAP), accompagnées par les prêtres, ont pour mission de 
faire vivre les paroisses, appelées à avancer ensemble dans la collaboration et le 
dialogue.

Nous sommes heureux de vous retrouver pour cette année pastorale 2026-2027, 
dans la confiance, le partage et l’échange. Chacun, chacune peut apporter sa 
contribution,  ses idées et  ses talents  à  la  mission commune,  pour  donner  un 
nouveau souffle à nos communautés paroissiales, parfois moins nombreuses et 
vieillissantes, mais toujours appelées à témoigner de la vie et de l’espérance de 
l’Évangile.

Une nouvelle année pastorale, c’est aussi l’occasion de nous interroger sur nos 
engagements : « Vais-je oser m’engager ? Proposer mes services ? Prendre ma 
part dans la vie de la communauté ? » Chacun peut, à sa mesure, contribuer à la 
vie de l’Église.

Alors, en annonçant toujours l’espérance, vivons cette nouvelle année pastorale 
dans la confiance, la collaboration, la fraternité et la joie au cœur.

Belle et heureuse année pastorale à toutes et à tous !
Père MBETIGAZA Bertin

N'oubliez pas de réserver le dimanche 25 octobre prochain pour la fête 
de notre paroisse qui se déroulera à Halles s/ les côtes,  suivie d'un 

repas au gîte de la Lotée.
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Dagobert II
   

Notre  paroisse  de  Stenay  a  longtemps  vénéré  un  roi 
mérovingien  très  pieux  qui  fut  assassiné  à  Mouzay  et 
canonisé  comme  martyr  par  l’Église :  Dagobert  II,  roi 
d’Austrasie. Il est intéressant de se rappeler la vie de notre 
saint local, à une époque où l’assassinat politique était chose 
courante. 

Après  la  mort  de  Clovis  en  511,  deux  grands  royaumes  mérovingiens  vont 
apparaître : l’Austrasie à l’est et la Neustrie à l’ouest.
En 639,  Sigebert III, fils « du bon roi Dagobert » devient roi d’Austrasie. En 650, 
sans enfant, il adopte Childebert le fils de Grimoald son maire du palais, et en fait 
l’héritier de son royaume. Mais en 652, après la naissance de son fils Dagobert, il 
revient sur sa décision et fait  de Dagobert son seul héritier, ce qui mécontente 
fortement Grimoald !

En  656,  Sigebert III  est  assassiné  et  Grimoald  exile  le  jeune 
Dagobert en Irlande, pour y vivre comme moine. Il répand le bruit 
de sa mort et fait monter son fils Childebert sur le trône. 

Et  c’est  alors  une  suite  d’assassinats :  Grimoald en  657, 
Childebert en 662 et Childéric II  en 675, fils du roi de Neustrie et 
placé sur le trône d’Austrasie. 

Dagobert est  alors rappelé de son exil  en Irlande et  devient  roi 
d’Austrasie  en 676.  Mais  il  règnera peu de temps !  En effet,  le 
ralliement de son maire du palais au roi de Neustrie déclencha une guerre entre la  
Neustrie et l’Austrasie. 

Le  23  décembre  679,  Dagobert  II  fut  assassiné  en  forêt  de  Woëvre, 
aux alentours de Mouzay, à la suite d’une embuscade.

Dagobert II fut vénéré comme martyr dans la région et fut inhumé à Stenay. Son 
tombeau se trouvait dans la chapelle saint Rémi qui prit ensuite le nom de chapelle  
saint Dagobert. Malheureusement aujourd’hui, seul le  portail de cette chapelle a 
survécu  aux aléas  du  temps. Remonté  pierre  par  pierre,  dans  une  cave 
transformée en crypte, il est conservé et valorisé par l’association du Cercle saint  
Dagobert II.

Détail d’un vitrail dans
l’église de Mouzay 

représentant saint Dagobert.

Le pèlerinage à saint Dagobert se déroule à Mouzay 
chaque année au mois d’août, avec des évènements 
qui  commémorent sa vie.

Denis Crépin

Retour du séjour en immersion en 
Bosnie-Herzégovine et Serbie

De retour d’une immersion en Bosnie-Herzégovine 
et  en  Serbie  pour  le  CCFD-Terre  Solidaire,  je 
reviens marqué par les rencontres vécues avec des 
partenaires locaux engagés pour la paix.
Dans des régions encore marquées par les conflits 
et les divisions, ils œuvrent chaque jour à retisser 
des liens entre communautés, à créer des espaces 
de dialogue et à dépasser les préjugés.

Leur  action  rappelle  que  la  paix  se  construit  dans  la  durée,  par  la  justice,  la 
reconnaissance de l’autre, la participation citoyenne et une réconciliation concrète.
Ces  «  visages  de  paix  »  interrogent  aussi  nos  propres  manières  de  vivre 
ensemble. Des outils de restitution permettront prochainement de partager photos, 
récits et témoignages afin d’ouvrir le dialogue.

Claude Lambert

Rapicolant

Voilà le mot que nous devrions utiliser le plus souvent 
possible… Nous avons toutes et tous besoin de quelque 
chose de rapicolant, de quelque chose qui nous redonne 
de la gaieté, qui nous revigore ou améliore notre 
humeur.
C’était un soir au début d’août. Le ciel s’était obscurci au-dessus des gazons 
jaunis et" la pluie au bassin faisait des bulles". Elle éveillait les arbres poudreux 
avachis par la chaleur d’un four, crépitait sur le gravier chaud et la terre durcie d’où 
s’exhalait un pétrichor plus entêtant que jamais. Puis "une pluie battante, poussée 
le long des chaussées par des rafales de vent, pareille à de lourds rideaux aux 
franges d’argent" s’abattit sur notre bourg et notre jardin. Émerveillés par ce 
miracle tant espéré, nous nous tenions debout sous l’averse orageuse en riant. Et 
les premiers oiseaux, muets tout l’après-midi, se mirent à chanter.
Ce fut une soirée rapicolante.

" … La pluie au bassin fait des bulles …" Théophile Gautier, Ce que disent les 
hirondelles, Emaux et camées  
"… une pluie battante, poussée le long des chaussées par des rafales de vent, 
pareille à de lourds rideaux aux franges d’argent…" Julien Green, La Terre est si 
belle  
Rapicolant est un mot de Suisse romande. 


